
On était au quatrième jour du premier mois de, anne 
répondant à notre mois de Mars: c’était le soir. Jésus en 
touré de ses disciples, célébrait la Pâque légale.

Or, en ce moment, une tempête effroyable s élevait 
Jérusalem; la tempête montait de l’abîme, elle grossissai 
d’un instant à l’autre; c’était comme un vent violent qui 
bouleversait les âmes; c’était le soufle de la haine et du crime, 
c’était le vent de la mort. Le prophète regardait ce tumulte

la contradiction dans la 
murailles ; il se

dans .

quand il disait: J’ai vu l’iniquité et
cité; jour et nuit l’iniquité circule sur ses
fait un travail dans son sein, le travail de 1 injustice, la rapine
et la trahison sont en permanence sur les places publiques

Que se passait-il donc à Jérusalem ?
Depuis le veille, le mercredi au matin, les princes des prê

tres, les anciens du peuple s’étaient rassemblés chez Caiphe, 
ils avaient tenu conseil afin de s’emparer de Jésus par surprise 
6t de le tuer. Or, pendant qu’ils complotaient, Ju as c a 
venu leur dire cette horrible parole: Que voulez vous 
donner et je vous le livrerai ? Toveux e ce secours matten u,
ils firent le marché: favorable pour 

attendait cetteet depuis lors le traître cherchai' 
livrer la victime; et pendant que

fruit durant 
soir. Voilà(1) Les pages qui suivent pourront être utiisœs^ a 

l’heure d'adoration faite avec les fidèles le Jeu 1 mous
pourquoi elles tiendront lieu de sujet d'adoration pour c m ^ ;

lecteurs savoureront ces pieuses pensées si
le Crucifie lasommes persuadés que nos

fortement exprimées, et qu'elles les aideront à trouver 
où il est. là où il ne vit toujours que pour mourir sans cesse et sans fin.

au Sacrement de la Passion.
(2) Ps. 54.
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(i)LA PASSION EUCHARISTIQUE
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